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« Jardinage et bouts d'ficelle » : la chronique de la Société d’Horticulture 
des Deux-Sèvres,  réalisée par JDo Loiseau. 
À retrouver sur horticulture79.org/jardinage 

 

Septembre : prolonger les plaisirs de l’été ! 

 

Quelques bouts d’ficelles pour faire durer les plaisirs de l’été, quelques prétextes pour 

descendre au jardin ! 

Couper les fleurs fanées des rosiers, pour qu’ils fleurissent encore, ou 

simplement pour faire de jolis massifs et permettre aux pieds de se reposer ! 

Couper au couteau une pomme à peine mûre, savourer son acidité mais attendre 

un peu pour la récolter. Ou bien, la récolter quand même, elle finira sa maturation dans 

le cellier après la récolte.   

Si les fruitiers à noyaux ont besoin d’être taillés c’est le moment ! 

-  La récolte est faite, la sève ne monte plus. Les feuilles ne sont pas encore 

tombées mais les premières jaunissent, c’est le bon moment ! Ne pas 

attendre trop. Novembre décembre sera tard. La sève remonte tôt et fort sur 

les pruniers, pêchers, cerisiers. Le risque de maladie augmente à la blessure 

! 

- Sur les fruitiers à noyaux, la taille doit être légère, et il n’y a pas lieu de la 

faire tous les ans. Enlever le bois mort, et les branches trop verticales. 

Laisser celles qui partent vers l’extérieur de l’arbre. Si on devait couper une 

branche un peu grosse, un peu de mastic pour protéger. 

- Et puis observer, les signes éventuels de maladie, les pucerons. Prendre 

son temps sur chaque arbre ! J’irai vite quand je serai professionnel en 

attendant prendre son temps et se faire plaisir !  

 

Tailler la lavande si ce n’est pas encore fait, la mettre en sachet, et tout l’hiver, 

sentir son odeur en ouvrant l’armoire.  

Il faut la rabattre assez court pour que le pied se renforce et prenne une jolie forme. 

On ne descend pas jusqu’au vieux bois, il “ne reperce” pas : il n’émet pas de rejets. 

C’est aussi le moment de la bouturer. On prélève quelques morceaux de jeunes tiges 

d’une quinzaine de centimètres, en taillant sous un nœud. On enlève quelques feuilles 

puis on les place dans un substrat léger. Les boutures pourront être mises en place 

au printemps prochain. 

Cueillir une noisette, la casser avec les dents. (Oups ! Tant pis pour le 

plombage.) 

Si elle est belle, bien dorée, brun clair suivant les variétés, elle est bonne ! Le ravageur 

principal, c’est le balanin. Sa larve est responsable du petit trou signifiant que la 
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noisette est vide. Il n’y a pas grand-chose à faire. Les seuls traitements efficaces ne 

sont pas accessibles aux jardiniers amateurs et pas vraiment recommandables aux 

jardins propres !   

Tous les ans se poser la même question : mes courges sont-elles bonnes à 

ramasser ? 

A peine mûres, elles ne se conserveront pas bien. Si j’attends, je vais être en 

concurrence avec les rongeurs du jardin.  

Elles sont mûres, quand le pédoncule est brun. Il faut le couper au sécateur à 1 ou 2 

centimètres, pour ne pas blesser la courge. Ensuite, la stocker à l’abri du gel et de 

l’humidité, en la portant soigneusement, surtout pas par le pédoncule, au risque de le 

casser et de blesser la courge à nouveau.  

En attendant les installer sur une planchette ou une tuile pour les préserver de 

l’humidité. 

Protéger les tomates pour encore en avoir à la Toussaint.  

D’accord, cela dépendra un peu du temps d’octobre, une gelée blanche matinale serait 

fatale au fruit. 

Enlever les feuilles progressivement, gentiment, en commençant par le bas du pied 

pour aérer et laisser entrer le soleil. Une feuille verte, c’est une centrale d’énergie utile 

à la maturation du fruit. On n’enlève pas tout d’un seul coup, comme un sauvage ! On 

procède avec douceur et délicatesse en ôtant ce qu’il est nécessaire d’enlever, pas 

plus  ! 

Couper les derniers boutons floraux. Leurs fruits n’auront plus le temps de se former, 

inutile de gaspiller l’énergie de la plante.  

Si le temps menace, on peut ramasser les derniers fruits avant maturité et les laisser 

mûrir à l’abri ou les cuisiner, en confiture ou en chutney.  

Et puis septembre, trouver un arbre à l’ombre légère, à l’abri du vent, y poser un 

transat pour un moment de lecture ! 

Et déjà préparer l’an prochain, activer le compost, éclaircir un massif pour planter à 

nouveau.  

Au jardin le plaisir est sans fin !  

À vos transats et bonne lecture ! 
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